
PAROLES D’ARBITRE : 

VICTORIA POMMIER 

Jeune étudiante en Licence d’espagnol (LLCER) de 

20 ans, passionnée de culture ibérique, Victoria 

POMMIER est une jeune femme 

équilibrée et certaine de ses choix. 

Elle qui se destine à une carrière de 

professeure des écoles est une 

karateka accomplie, ancienne 

compétitrice (kata) elle est 

aujourd’hui arbitre régionale, et 

2ème dan de karaté. Elle revient 

pour nous sur son parcours dans l’arbitrage et les 

bienfaits que cela lui a apporté. 

 

 

ZID Auvergne : Comment as-tu commencé le karaté ? Où pratiques-tu ? Où enseignes-tu ? 

Victoria Pommier :  J'ai commencé le karaté à l’âge de 7 ans et demi avec toi (rires), j'ai eu envie 

de faire du sport mais rien ne me donner vraiment envie. Donc j'ai vu qu'il y avait un club près de 

chez moi et j'ai eu comme on pourrait dire un coup de foudre. Je pratique toujours et enseigne au 

Club de karaté de Peschadoires en Auvergne dans le Puy de Dôme. 

 

ZID Auvergne : Quel est ton niveau en karaté aujourd’hui ? 

V.P. : Je suis ceinture noire 2ème DAN, titulaire d’un DAF. 

 

ZID Auvergne : Comment et pourquoi en es-tu venu à l’arbitrage ? 

V.P. : Je vais dire : à cause de toi, car durant tes cours où tu nous expliquais les règles et vu que 

je voulais faire de la compétition, je voulais comprendre sur quels critères, on donnait la victoire à 

un compétiteur et pas à l’autre, de plus le responsable d’arbitrage de l’époque, encore toi (rire) m’a 



demandé de venir car il manquait du monde et qu'il était nécessaire, pour le bon déroulement des 

compétitions, que nous soyons un nombre minimal d'arbitre. Cela m’a plu et je suis restée. 

ZID Auvergne : Qu’est-ce que l’arbitrage t’apporte sur le plan sportif comme personnel ? 

V.P. : Sur le plan sportif, L'arbitrage me permet de voir un certain nombre de kata qui sont différents 

selon les écoles, on peut observer de la diversité technique mais également le niveau qu'il y a 

quand j’entraîne les jeunes du club, je peux donc savoir ce qu’ils doivent travailler avec ceux qui 

veulent faire de la compétition. Sur le plan personnel, il m’a apporté une confiance supplémentaire 

et un sérieux dans ma fonction. 

 

ZID Auvergne : Quel a été ton parcours arbitral jusqu’à aujourd’hui ? 

V.P. : J’ai d’abord été Stagiaire, puis Départemental et maintenant je suis arbitre et Juge Régional 

A Kata et Kumité (combat). 

 

ZID Auvergne : Cite-moi, dans ton parcours, un arbitre qui t’a marqué ? 

V.P. : Dans mon parcours, j'ai eu la chance de faire la rencontre de Jérôme Oziol, arbitre national 

de Savoie, qui m’a jugé quand je passais mon examen régional. C'est un arbitre qui a su voir mes 

défauts et me les corriger avec sérieux mais sans être autoritaire. Un arbitre qui m'a appris mais 

avec qui j'ai également beaucoup ri. Un arbitre humain et plein de sagesse. 

 

ZID Auvergne : As-tu un souvenir d’un combat ou d’un kata que tu as arbitré ? 

V.P. : Je n'ai pas Un combat ou Un kata en particulier mais je me souviens de mes débuts lorsque 

j'ai dû arbitrer des mini-poussins, c'était à la fois drôle mais très stressant, on ne sait plus où donner 

de la tête car ceux sont des combats très rapides  

 

 



ZID Auvergne : Ton coup de « gueule » actuel (hormis la crise sanitaire) 

V.P. : Les bourses étudiantes qui sont minimes voir nulles. Beaucoup d'étudiants n'ont pas le droit 

aux bourses et quand on y a le droit c'est très peu, pour des étudiants étrangers ou encore des 

personnes qui doivent prendre des logements elles sont insuffisantes. 

 

 

ZID Auvergne : Ton coup de cœur actuel ? :  

V.P. : Le cursus universitaire que j’ai entrepris  

 

ZID Auvergne : Quelle est ta citation préférée ? : 

V.P. : « le cœur a ses raisons que la raison ne connaît point. »  B. Pascal 

« Un souvenir heureux est peut-être sur terre plus vrai que le bonheur. » A. de Musset 

« Cela semble toujours impossible jusqu'à qu'on le fasse. » N. Mandela 

 

ZID Auvergne : Si tu devais définir l’arbitrage ? 

V.P. : Complexe et exigeant car il faut savoir être un peu « manager » d’équipe. 

 

 

ZID Auvergne : Pour finir, aurais-tu un conseil aux jeunes qui souhaitent se lancer dans 

l’arbitrage ? 
V.P. : Aux jeunes qui veulent entrer dans l'arbitrage, il faut être assidus. Avoir la passion du karaté 

et ne pas être la juste pour rigoler. 

 

 

 

Merci, Victoria d’avoir pris le temps de répondre et surtout merci de ta sincérité. 

 

Par Jean-Marie GRANOUILLET CST Auvergne / 25 janvier 2021 

 

 
 

 

 

 

 


